
Exhortation de Novembre 2013 

DIEU EST AMOUR – NOUS SOMMES AMOUR 

Mes bien-aimés frères et sœurs, que la grâce et la paix de notre Seigneur et Sauveur 

Jésus-Christ soient avec vous dans Son précieux nom qu’Il nous a donné. Nous 

bénissons notre Dieu pour Son assistance et aussi pour Son amour qu’Il a manifesté 

envers nous pour notre salut. En effet, nous avons été sauvés et délivrés de la vaine 

manière de vivre héritée de nos parents, comme l’Ecriture le dit : (1 Pierre 1:18-

21)  sachant que ce n’est pas par des choses périssables, par de l’argent ou de l’or, 

que vous avez été rachetés de la vaine manière de vivre que vous aviez héritée de 

vos pères, 19  mais par le sang précieux de Christ, comme d’un agneau sans 

défaut et sans tache, 20  prédestiné avant la fondation du monde, et manifesté 

à la fin des temps, à cause de vous, 21  qui par lui croyez en Dieu, lequel l’a 

ressuscité des morts et lui a donné la gloire, en sorte que votre foi et votre espérance 

reposent sur Dieu. 

C’est par le précieux sang de Jésus-Christ que nous avons été rachetés de la vaine 

manière de vivre héritée de nos parents naturels. C’est pourquoi il s’agit 

maintenant pour nous en Christ, de ne plus retourner à la vie charnelle, ni à ce qui 

est naturel. Car nous avons été appelés à vivre de manière surnaturelle en Jésus-

Christ, parce que nous sommes désormais nés de l’Esprit. L’Ecriture nous rapporte 

comment arriva la naissance du Christ. Ce fut la réponse que Marie obtint de l’ange 

Gabriel, à la question de savoir comment elle serait enceinte : (Luc 1:35)  L’ange lui 

répondit : Le Saint-Esprit viendra sur toi, et la puissance du Très-Haut te 

couvrira de son ombre. C’est pourquoi le saint enfant qui naîtra de toi sera appelé 

Fils de Dieu. Jésus-Christ a été conçu et est né par la puissance de Dieu et fut appelé 

fils de Dieu.  

Pareillement, nous avons été conçus et sommes nés de nouveau par la puissance 

du Saint-Esprit. C’est pourquoi nous sommes aussi des fils de Dieu. (Galates 4:6-7)  

Et parce que vous êtes fils, Dieu a envoyé dans nos cœurs l’Esprit de son Fils, lequel 

crie: Abba ! Père ! Ainsi tu n’es plus esclave, mais fils ; et si tu es fils, tu es aussi 

héritier par la grâce de Dieu. A ce sujet, Jésus dit à Nicodème (Jean 3:6)  Ce qui 

est né de la chair est chair, et ce qui est né de l’Esprit est esprit. 

Mes bien-aimés, ce qui est né de l’Esprit de Dieu est vraiment esprit. Nous sommes 

dans le temps de la manifestation de ce qui a été semé en nous. Car c’est le 

temps de la moisson. Il ne s’agit pas ici de doctrine ou de courant de pensées 

à l’intérieur du Message du temps de la fin. Quand vous lisez les écritures, jamais 

il n’a été dit que ceux qui ont suivi William Branham entreront là-bas. Il n’a jamais 

été question non plus de ceux qui ont suivi Ewald Frank ou Joseph Coleman. Pas 

plus qu’il n’a été question des suiveurs d’un quelconque Ministère spécial.  
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(Matthieu 7:21)  Ceux qui me disent : Seigneur, Seigneur ! n’entreront pas tous dans 

le royaume des cieux, mais celui-là seul qui fait la volonté de mon Père qui est 

dans les cieux. Il est évident que c’est celui qui accomplira la volonté de Dieu qui 

entrera aux noces de l’Agneau. Tous ceux qui appellent le Seigneur n’entreront pas. 

On ne pourra pas faire appel non plus à notre foi dans un Ministère ou dans une 

doctrine, car tout cela devait nous conduire à un essentiel, un aboutissement 

qui s’appelle l’obéissance à la volonté de Dieu. Tous les Ministères et les 

doctrines doivent nous conduire à l’obéissance à Jésus-Christ et à Sa Parole. 

Mais où se trouve notre obéissance aujourd’hui ? En quoi est-ce que nous avons 

cru ? Puisque nos cœurs ont déjà été ensemencés par la prédication du Message, la 

question est celle-ci : quel est le fruit qui se manifeste dans nos cœurs 

maintenant ? Quel est le fruit que nous présentons au Seigneur Jésus et à Son 

peuple ? Est-ce le fruit de la paix ou de la discorde ?  Est-ce le fruit de l’Amour 

ou de la haine ?  

Mes bien-aimés, que signifie le mot « frère » pour nous ? Sommes-nous frères 

parce que nous avons été engendrés par la puissance du Saint-Esprit ou 

sommes-nous frères parce que nous croyons à la même doctrine ? Est-ce une 

doctrine qui est notre père ? Est-ce un courant de pensées qui est notre père ? Mes 

frères, Dieu qui est notre père est au-dessus des doctrines ; Il est au-dessus 

des courants de pensées crées par les hommes. Dieu est au-dessus de nos 

querelles charnelles. Moi, je sais qu’aucune doctrine ne m’a engendré en Jésus-

Christ. Aucune doctrine ne m’a non plus baptisé du Saint-Esprit. Quand je 

m’engageais à suivre Jésus, je n’avais pas la connaissance que j’ai acquise 

aujourd’hui. Mais j’avais la révélation que Jésus-Christ est mon Sauveur. Je 

croyais dans l’expiation de mes péchés par Son sang. Cela était suffisant. 

Dans mes songes et mes visions, je ne vois pas un courant de pensées, ni une 

doctrine, mais la personne de Jésus-Christ. C’est Lui, le Dieu Tout puissant et 

le Rédempteur Parfait des Saints. Celui qui Le manque pour aller dans une 

tendance du Message ou dans une doctrine a manqué l’essentiel. En effet, dans la 

présence de Dieu, il n’existe pas les différentes tendances du Message. Non ! 

Il n’existe pas non plus les doctrines. Ce qui existe, c’est l’amour. Jésus nous a 

dit qui est un frère : (Matthieu 12:50)  Car, quiconque fait la volonté de mon Père 

qui est dans les cieux, celui-là est mon frère, et ma sœur, et ma mère. Je pense 

que cette déclaration est suffisante pour nous. Un frère en Christ, c’est celui qui 

est le frère de Jésus. Et le frère de Jésus, c’est celui qui accomplit Sa volonté 

sur la terre. Et la volonté de Jésus pour nous, c’est que nous marchions dans 

l’amour. Car celui qui marche dans l’amour a accompli toute la parole de 

Dieu. 

Mais quelle est la compréhension des frères aujourd’hui ? Dès qu’on a un 

problème avec un frère, il n’est plus un frère. On le hait, on le méprise et on 

cherche sa mort. Dès qu’on ne se comprend pas sur une écriture, on se 
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sépare, on se calomnie, on se méprise, faisant ainsi, le jeu de Satan. 

Facilement, on conduit les autres à la perdition. Mais qui marche selon la volonté 

de Dieu ? Quelle est la bonne position dans tout cela ?  Jésus-Christ n’a pas 

besoin de cela. Ce dont le Seigneur a besoin, c’est de l’amour entre Ses 

disciples, les nommés frères : 34  Je vous donne un commandement nouveau: 

Aimez-vous les uns les autres ; comme je vous ai aimés, vous aussi, aimez-vous les uns 

les autres. 35  A ceci tous connaîtront que vous êtes mes disciples, si vous avez de 

l’amour les uns pour les autres. (Jean 13 :34-35) 

Jésus n’a pas dit : entendez-vous sur les mêmes doctrines, à cela tous 

connaîtront que vous êtes mes disciples. Non ! Il ne l’a pas dit parce qu’il sait que 

les frères en Christ ne peuvent pas avoir les mêmes niveaux de compréhension de 

la Parole de Dieu. Ce n’est pas possible. Au contraire, sur ce point, Paul nous a déjà 

fait une recommandation très sage, mais qui est souvent bafouée à cause du 

manque de maturité dans le milieu des frères. 12  Ce n’est pas que j’aie déjà 

remporté le prix, ou que j’aie déjà atteint la perfection ; mais je cours, pour tâcher 

de le saisir, puisque moi aussi j’ai été saisi par Jésus-Christ. 13  Frères, je ne pense pas 

l’avoir saisi ; mais je fais une chose : oubliant ce qui est en arrière et me portant vers 

ce qui est en avant, 14  je cours vers le but, pour remporter le prix de la vocation 

céleste de Dieu en Jésus-Christ. 15 Nous tous donc qui sommes parfaits, ayons 

cette même pensée ; et si vous êtes en quelque point d’un autre avis, Dieu vous 

éclairera aussi là-dessus. 16  Seulement, au point où nous sommes parvenus, 

marchons d’un même pas. (Philippiens 3 :12-16) 

Dans cette exhortation, l’apôtre nous montre que ce qui est essentiel, c’est le 

BUT. Notre pensée doit être tournée vers l’objectif et non sur les calomnies et les 

médisances, non vers les querelles de personnes et de mots. Non ! Frères, il y a un 

ESSENTIEL, c’est cela qu’il ne faut pas manquer. Et l’essentiel, c’est l’AMOUR. 

Ce n’est pas un serviteur de Dieu, ni une doctrine particulière. Dans la Bible, il 

n’existe pas de doctrine particulière. S’il devrait exister une doctrine particulière, 

c’est certainement l’Amour. Comme on n’a pas encore atteint la perfection, 

alors on doit continuer à courir, sans perdre de vue l’essentiel. J’insiste là-

dessus mes bien-aimés ! Le temps presse, il faut aller tout droit vers le BUT.  Le 

but, c’est le commandement nouveau que Christ nous a donné : l’Amour.   

Vous voyez, Jésus n’a pas non plus dit : suivez mes serviteurs, à ceci, tous 

connaîtront que vous êtes mes disciples. Non ! Le fait de croire dans le 

Ministère d’un frère ne fait pas de nous des hommes prêts pour l’enlèvement. 

Vous le savez très bien. Mais il faut obéir aux consignes spirituelles données 

par la voix de l’Esprit au travers du Ministère. Il s’agit pour nous d’obéir au 

commandement nouveau qui nous a été adressé. Souvent, nous oublions que 

l’amour est un commandement du Seigneur. Un commandement est une LOI. 

L’Amour est la Loi suprême du Royaume de Dieu. C’est pourquoi celui qui 

déroge à cette loi n’entrera pas dans le ciel. Nous nous amusons avec cela. On 
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n’aime pas les frères, on les méprise.  Et nous prétendons aimer Dieu. Quand nous 

lisons tout ce que Jean a écrit au sujet de l’amour, nous comprenons que nous 

avons du chemin à parcourir.  

Maintenant, la question est celle-ci : Qui aime son frère ? Est-ce celui qui dit 

bonjour à son frère en passant ? Qu’en est-il de celui qui dit : « Je n’ai rien contre le 

frère » et qui pourtant l’évite, et ne peut même pas se rendre chez lui ? Mes frères, 

nous sommes dans ce temps, où on doit se mirer réellement avec la parole de 

Dieu pour découvrir par nous-mêmes, dans quelle voie nous sommes 

engagés. La parole de Dieu est très efficace, parce qu’elle connaît  toutes les voies 

du cœur méchant de l’homme. Cette parole dévoile les voies tortueuses du 

cœur pour les purifier et les rendre agréables à l’Esprit de Dieu.  

Jean, notre vieux frère a dit : (1 Jean 3:18)  Petits enfants, n’aimons pas en paroles 

et avec la langue, mais en actions et avec vérité. Cela est très clair. L’amour est 

actif et plein de vérité. On ne peut pas dire qu’on aime du bout des lèvres.  On ne 

peut pas dire qu’on aime un frère, sans pouvoir nous rendre librement chez 

lui ou sans lui dire librement bonjour. Parce que l’amour qui est notre 

commandement n’est pas passif, mais actif. Il prend des initiatives quand ça 

ne va pas. L’Amour dont je parle procède de notre divinité. C’est la valeur 

intrinsèque de Dieu. C’est pourquoi l’Ecriture dit que Dieu est amour. (1 Jean 4:8)  

Celui qui n’aime pas n’a pas connu Dieu, car Dieu est amour. 

Mes frères, est-ce seulement Dieu qui est AMOUR ? Ne sommes-nous pas aussi 

amour ? Certainement que nous sommes AMOUR si nous sommes devenus 

des dieux à l’image de Jésus-Christ par notre engendrement en Lui. Alors 

pouvons-nous aimer comme Christ nous a aimés ? Certainement. (1 Jean 3:14)  

Nous savons que nous sommes passés de la mort à la vie, parce que nous 

aimons les frères. Celui qui n’aime pas demeure dans la mort. Cela est tellement 

vrai ! Mais souvent, nous négligeons cette écriture. Mais pourquoi est-ce que celui 

qui n’aime pas demeure dans la mort ? Cela s’explique par le fait que lorsque 

nous n’aimons pas une personne, c’est que nous avons certainement gardé 

quelque chose contre elle dans notre cœur. C’est certainement cette rancœur  

qui nous tue. En effet, on ne peut pas haïr quelqu’un sans raison ! C’est donc la 

raison qui nous fait demeurer dans la mort, parce que les racines 

d’amertumes et les rancœurs ne conduisent pas à la vie.   

(1 Jean 4:20)  Si quelqu’un dit : J’aime Dieu, et qu’il haïsse son frère, c’est un menteur ; 

car celui qui n’aime pas son frère qu’il voit, comment peut-il aimer Dieu qu’il ne 

voit pas ? 

Mes frères, est-ce que nous comprenons le sens véritable de ce verset de Jean ? 

Cette parole veut dire que nous devons donner aux frères et sœurs et au 

monde, tout l’amour que nous avons pour Dieu. Car l’amour est actif, il se 

démontre. Si on voyait Dieu à l’œil nu, qu’est-ce qu’on aurait pu faire pour Lui ? 
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Si Dieu était comme nous les hommes, vivant avec nous, qu’est-ce qu’on 

aurait fait pour Lui, puisque nous l’aimons. S’Il était un homme riche et de 

grande notoriété au milieu de nous, certainement qu’on l’aurait respecté, on 

l’aurait considéré et on ne serait pas jaloux de Lui. De la même manière, respectons 

et ayons de la considération pour les frères de notoriété au milieu de nous. Ne les 

envions pas, parce qu’ils sont riches, mais bénissons les. Ne soyons pas jaloux, 

parce que l’amour n’est pas jaloux, ni envieux. (1 Cor 13) 

Si Dieu était un homme pauvre au milieu de nous, certainement qu’on l’aurait 

assisté de nos biens, parce que c’est notre Dieu, nous l’aimons. On l’aurait 

respecté et sa pauvreté n’aurait pas été une raison pour nous de le bafouer. 

Pareillement, assistons-nous les uns les autres, parce que l’amour partage. La main 

de l’amour n’est pas fermée. Ne murmurons pas contre les frères en 

difficulté. Ayons du respect pour les frères et sœurs que nous assistons. Ayons du 

respect pour les serviteurs de Dieu qui n’ont pas les mêmes aisances sociales que 

nous.  

Est-ce que nous aurions cherché à dominer sur Dieu parce qu’il est pauvre ou 

nécessiteux parmi nous, sachant qu’il est Dieu ? Pareillement, on ne peut pas se 

permettre de dominer les frères et sœurs, et chercher à les piétiner pour leur 

imposer notre volonté. Ce n’est pas spirituel. On doit donner aux frères, le 

respect qu’on doit à Dieu. C’est de cela que Jean parle. Si nous ne respectons pas 

les frères et sœurs que nous voyons, ce n’est pas Dieu qu’on va respecter. Si nous 

ne pouvons pas donner aux frères et sœurs qui sont en face de nous, ce n’est pas à 

Dieu qu’on va donner. Si on ne peut pas aider les autres à charger leur fardeau, 

comment pouvons-nous prétendre les aimer ?    

Mes bien-aimés, Dieu est Amour, nous sommes aussi Amour. Recevez cette parole 

et allons de l’avant. (Marc 12:30-31) : Tu aimeras le Seigneur, ton Dieu, de tout ton 

cœur, de toute ton âme, de toute ta pensée, et de toute ta force. Voici le second : Tu 

aimeras ton prochain comme toi-même. Il n’y a pas d’autre commandement plus 

grand que ceux-là. 

Jacques nous parle de la Loi royale : 8  Si vous accomplissez la loi royale, selon 

l’Ecriture : Tu aimeras ton prochain comme toi-même, vous faites bien. 9  Mais si 

vous faites acception de personnes, vous commettez un péché, vous êtes 

condamnés par la loi comme des transgresseurs. (Jacques 2 :5-9) 

Il existe une loi royale, c’est l’Arme des hommes forts en Christ : l’Amour. Il 

n’existe pas une arme plus puissante que celle-là. C’est elle qui a vaincu Satan à 

Golgotha. C’est cette arme qui a triomphé de tous nos ennemis. Celui qui pense 

qu’il peut vaincre le diable sans passer par l’amour se trompe. Celui pense 

qu’il peut parvenir à la perfection sans passer par l’Amour se trompe. La voie de 

l’amour est la voie du brisement. C’est la voie de l’humiliation et de l’humilité. 

Quand on aime, on est obligé de s’humilier, de se rabaisser. Car l’amour est 
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l’arme des hommes spirituels. Et c’est l’Amour que Satan craint parmi les 

enfants de Dieu, parce que l’amour détruit tous les mauvais comportements 

dans le peuple de Dieu.   

Mes chers frères, l’amour est au-dessus du pardon.  C’est l’amour qui libère la 

repentance. C’est l’amour qui libère le pardon. Celui qui n’aime pas ne peut pas se 

repentir. Celui qui n’aime pas ne peut pas pardonner. Nous sommes parvenus à 

ce stade où les fruits des semences que nous avons reçues sont manifestés. 

Pour nous, le fruit, c’est l’AMOUR. Je voudrais achever cette courte parole 

d’exhortation en plaçant encore devant nous, ce précieux chapitre de l’AMOUR 

dans le livre des Corinthiens. (1 Cor 13) 

1 Quand je parlerais les langues des hommes et des anges, si je n’ai pas l’amour, je 

suis un airain qui résonne, ou une cymbale qui retentit. 2  Et quand j’aurais le don de 

prophétie, la science de tous les mystères et toute la connaissance, quand j’aurais 

même toute la foi jusqu’à transporter des montagnes, si je n’ai pas  l’amour, je ne suis 

rien. 

3  Et quand je distribuerais tous mes biens pour la nourriture des pauvres, quand je 

livrerais même mon corps pour être brûlé, si je n’ai pas l’amour, cela ne me sert de 

rien. 4 L’amour est patient, il est plein de bonté ; l’amour n’est point envieux ; l’amour 

ne se vante point, il ne s’enfle point d’orgueil, 5  il ne fait rien de malhonnête, il ne 

cherche point son intérêt, il ne s’irrite point, il ne soupçonne point le mal, 6  il ne se 

réjouit point de l’injustice, mais il se réjouit de la vérité ; 7  il excuse tout, il croit tout, 

il espère tout, il supporte tout. 8   L’amour ne périt jamais. Les prophéties prendront 

fin, les langues cesseront, la connaissance disparaîtra.   

Je remercie le Seigneur qui m’a gardé pendant mes derniers voyages missionnaires 

au Congo Kinshasa et en Suisse. Nous avons été heureux de passer le temps avec 

les frères. L’essentiel, c’est la préparation dans l’amour. Notre absolu 

aujourd’hui doit être l’amour. Car notre Dieu nous COMMANDE de nous 

aimer les uns les autres, si nous sommes réellement de Lui. Que Sa grâce et Sa 

paix soient sur nous. Nous voulons achever cette année dans l’espérance et 

l’Amour. Je vous adresserez une parole d’exhortation plus longue dans les 

semaines à venir. Que Dieu soit béni ! A Lui notre Seigneur la gloire et les honneurs 

au siècle des siècles ! Amen ! Amen ! 

Fr M’BRA PARFAIT 

 


